
637.8 
441,7
358.9 
340,1
42,5
27,3
16,4
83,8
27,4

2,1
56,8

6,3
172,1

17,2
48,0
10,1
4,4

12,8
106,9
53,5
13,6

Monde
Monde développé
Europe
UE-25

France
Allemagne
Italie
Luxembourg 
Royaume-Uni 
République tchèque 

États-Unis 

Japon
Économies en développement 

Afrique
Amérique latine et Caraïbes 

Brésil 
Chili 
Mexique 

Asie et Océanie 
Chine 
Hong Kong 
Inde 
Corée 
Singapour 

Russie

29,0896,7
573.2
449.2
445.3

695,0
414,7
258,2
259,1

38,2
74,0
71,9
99,648,524,3

-112,7
-22,6

4,9-38,6
13,016,8

-80,113,467,2
182,3
177,8

219,177,6
12,54,5

10,9106,095,6
20,59,47,8
12,5273,5243,1
54,528,918,7
4,572,068,9

-14,815,518,2
-7,97,07,6
-3,917,217,9
10,7172,2155,5
-0,560,360,6
16,839,734,0
13,26,05,3

-41,64,57,7
-1,215,916,1

108,826,112,5
Source : CNUCED.

À titre d’exemple, entre 1980 et 2004, les stocks d’IED sortant et entrant dans le monde ont augmenté à un taux 
annuel moyen de 12,5 p. 100, tandis que le commerce mondial de marchandises progressait de 6,9 p. 100.
î
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V.

L’IED a été le principal moteur de la mondialisation au 
cours des deux dernières décennies1. Les entrées d’IED 
dans le monde ont bondi d’environ 161 milliards de 
dollars É.-U. en 1991, à 1,4 billion de dollars É.-U. en 
2000, c’est-à-dire qu’elles se sont multipliées par un 
facteur de près de neuf. Par la suite, les entrées d’IED 
ont subi une forte baisse entre 2001 et 2003, perdant 
54 p. 100 pour s’établir à 638 milliards de dollars É.-U. 
De nouvelles estimations de la CNUCED indiquent 
que les entrées d’investissement étranger direct dans le 
monde ont connu une croissance vigoureuse en 2005, 
soit 29,0 p. 100, à 896,7 milliards de dollars É.-U.

Entrées d’investissement étranger direct dans le 
monde

Les flux d’investissement étranger direct (IED) 
constituent habituellement la forme préférée de 
financement extérieur parce qu’ils n’entraînent pas la 
création de dettes, qu’ils sont relativement non volatiles 
et que leur rendement dépend du succès des projets 
financés. L’IED facilite aussi le commerce international 
et, plus important encore, le transfert de connaissances, 
de compétences et de technologies.

Tableau 5-1. Entrées mondiales d’IED pour certaines régions et économies, 2003-2005 (milliards de dollars É.-U.)
Taux de croissance, 

2004-200520052004Région/économie d’accueil 2003
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